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La Semaine de …

… ONDOUBA’NTSIBAH 

ON retiendra plusieurs événements dans lasemaine qui vient de s'achever. Entre autresque : le chef de l'Etat, Ali Bongo Ondimba étaitprésent à Milan, dans le cadre de la ''Journéedu Gabon'' à l'Exposition universelle qui setient dans cette ville d'Italie jusqu'en octobreprochain ; Jean Ping dont la candidature àl'élection présidentielle constitutionnelle pré‐vue en 2016 a été sollicitée par plusieurs per‐sonnalités politiques et quelques partispolitiques a poursuivi sa tournée dans la pro‐vince de l'Ogooué‐Ivindo ; le Conseil nationalde la Démocratie (CND) est en session depuismercredi ; la campagne électorale en vue dela Législative partielle dans la commune deBitam est désormais lancée ; etc.La présente chronique sera essentiellementconsacrée à cette campagne électorale àBitam. Histoire de revenir non pas seulementsur ce qui se fait sur le terrain, mais sur lesenjeux réels du scrutin attendu le 08 aoûtprochain.La session du CND aurait pu constituer notresujet principal aujourd'hui. Occasion de sou‐ligner qu'il s'agit de la première du genre sousle bureau présidé par le patron du PDS, MeSéraphin Ndaot Rembogo. Relever égalementle boycott des formations politiques se récla‐mant de l'opposition, notamment les mem‐bres du Front de l'opposition pourl'alternance (FOPA), ceux de l'Union desforces pour l'alternance (UFA) et les signa‐taires de la "Déclaration de Petit‐Paris"...

Il fallait s'attendre à ce boycott de la part deces groupements de l'opposition. Les uns etles autres ayant, lors des sorties respectiveseffectuées ces derniers mois, récusé cette ins‐tance comme cadre idéal de dialogue par lepouvoir. Ces derniers appellent plutôt à un"dialogue inclusif et sans tabou" qui rassem‐blerait toutes les forces vives de la Nation ;c'est‐à‐dire non seulement les partis poli‐tiques toutes tendances confondues, maisaussi la société civile.En refusant de participer à cette session duCND, le Front, l'UFA et les autres ont réponduà Me Ndaot qui leur avait rappelé que la poli‐tique de la chaise vide n'a jamais été béné‐"ique pour l'opposition. Manifestement il n'apas été écouté. Alors, la question que l'on sepose, c'est quel crédit accordé aux avis quisortiront de ces assises boycottées par unebonne partie de l'opposition...
De la Législative partielle à BitamConformément à la Constitution, une électionlégislative partielle va être organisée pourpourvoir le siège laissé vacant dans la com‐mune de Bitam par René Ndemezo'Obiang,depuis sa démission du PDG. Le scrutin auralieu ce samedi 08 août 2015. La campagneélectorale quant à elle a débuté depuis le 29juillet dernier. Trois candidats ont été rete‐nus. Il s'agit de Patrick Eyogho Edzang del'Union nationale (UN, opposition), du minis‐tre Pastor Ngoua N'Neme du PDG (au pou‐

voir) et de l'indépendant Jean‐Michel EdouSima. Ce dernier, soit dit en passant, avait cu‐rieusement sollicité l'investiture de l'UN sansen être militant. Ce qui avait d'ailleurs conduitla Commission électorale nationale auto‐nome et permanente (Cénap) à invalider sacandidature comme indépendant, conformé‐ment à la loi. Il ne doit sa présence dans cettecourse qu'à un recours auprès de la Courconstitutionnelle...La campagne débutée mercredi dernier, n'apas encore atteint sa vitesse de croisière.Tous les états‐majors n'ont pas encore dé‐voilé toutes leurs stratégies respectives.Même si, dans la commune de Bitam, on peutvoir les af"iches des candidats ici et là. Ré‐cemment, le candidat du PDG a eu une ren‐contre avec les femmes de la commune.Toutefois, on peut aussi noter que quelquesjours avant l'ouverture of"icielle de la cam‐pagne électorale, le député sortant a tenu unmeeting au stade communal. Lequel avait étél'occasion pour lui d'apporter publiquementet of"iciellement son soutien au candidat del'UN qui a également reçu le soutien duFront...Du point de vue des enjeux, il faut d'ores etdéjà relever que l'issue du vote n'aura aucuneincidence sur le rapport des forces au niveaude l'Assemblée nationale. Le parti au pouvoirdisposant d'une très large majorité dans cetteChambre du Parlement. Les enjeux se situe‐raient donc à un niveau plus ou moins moin‐

dre.Par rapport aux partis politiques, ce sera l'oc‐casion pour le PDG de montrer à l'opinion na‐tionale que si ''René'' a conservé ce siège desmandants durant, c'est avant tout parce qu'ilen était le candidat. Voilà pourquoi, mêmesans lui, le parti au pouvoir peut toujoursconserver le siège. Pour cela, il faut que ''Pas‐tor'', qui peut aussi y jouer sa place au gou‐vernement, gagne le scrutin. De l'autre côté,l'UN qui a reçu le soutien du député sortanttentera de montrer que c'est désormais ellequi contrôle cette partie de la province duWoleu‐Ntem. Ce sera aussi une façon pour ledéputé sortant de prouver que ses victoiresà Bitam étaient avant tout le fruit de sa propreaura.Quant à l'indépendant Edou Sima, d'aucunsvoient sa candidature comme une volonté derégler les comptes à l'UN qui a refusé de l'in‐vestir et à René Ndemezo'Obiang son "frèreennemi". A moins d'avoir un deal avec le PDGpour tenter de faire battre le candidat de l'op‐position...Les enjeux sont donc variés pour ce scrutindont le vainqueur ne restera qu'un peu plusd'un an à l'Assemblée nationale. Du moinsdans le cadre du mandat en cours. Pourrait‐ilin"luencer la prochaine Présidentielle. Pasforcément.

Des enjeux variés

Comme lors de ses précé-
dentes participations aux
expositions universelles, le
Gabon a su construire sa
participation à l'exposition
en intégrant les enjeux po-
litiques et planétaires du
moment.

SOUS le pilotage techniquede la direction générale del'Agence nationale de Pro‐motion des Investissements,le Gabon participe à l'expo‐sition universelle de Milan2015 qui s'achève le 31 oc‐tobre prochain. En présencedu président de la Répu‐blique, Ali Bongo Ondimba,qui a effectué personnelle‐ment le déplacement deMilan pour la "Nationalday". Selon les observateursitaliens, grâce à cette jour‐née consacrée à notre pays,le Gabon aura marqué sonpassage à l'exposition uni‐verselle de Milan 2015. Lechocolat show de Julie

Nyangui, préparant sur l'es‐trade le chocolat, les bellesprestations folkloriques desartistes gabonais (Prudenceet son groupe, Vyckoss etLaurianne Ekondo) ontdonné des saveurs gusta‐tives et des sonorités au pa‐villon Gabon.Outre la qualité du chocolatgabonais, et les sonorités etcouleurs culturelles, la par‐ticipation à l'exposition uni‐verselle de Milan a constituéun moment fort pour leGabon à la recherche desgrandes solutions politiqueset économiques aux préoc‐cupations planétaires dumoment. A savoir commentnourrir sainement une pla‐nète qui comptera bientôt 7milliards d'âmes, dans uncontexte de changement cli‐matique doublé d'une re‐cherche des béné"ices parles grands groupes agroali‐mentaires ?A Milan donc, le Gabon s'estfait le porte‐étendard d'unecause planétaire : celle d'uneagriculture qui tiennecompte des impératifs de

consommation, de béné"icedes entreprises, sans sacri‐"ier l’avenir. "Ces objectifs ne
sont pas incompatibles", diraAli Bongo Ondimba. Cepen‐dant, Milan ne constitue pasla première étape d'une par‐ticipation du Gabon à l'expo‐sition universelle, organiséetous les cinq ans. A chaqueparticipation, les autoritéspolitiques mettent en avantune cause au cœur despréoccupations des déci‐deurs de la planète. Les expositions universellessont, pour ainsi dire, unemanière d'ancrer les actionsnationales dans la mou‐vance des idées qui ryth‐ment et gouvernent lesmutations diverses de notreplanète. Cette volonté poli‐tique d'insérer les débatsnationaux dans une logiquede globalisation a été dé‐montrée à plusieurs re‐prises, lors de laparticipation de notre paysaux expositions universellesde Hanovre (Allemagne),deAichi (Japon), et de Shanghai(Chine). A Hanovre, Alfred

Mabicka, alors membre dugouvernement est allé dé‐fendre le "inancement de laMarina. Il s'est agi, à cetteépoque, d'impliquer leGabon dans le mouvementglobal de l'effervescencemondiale du tourisme.
BIEN-ETRE COLLECTIF • AAichi, les autorités gabo‐naises sont allées, sous laconduite de Paul BiyogheMba, à l'époque ministre duCommerce, promouvoir,entre autres, les parcs natio‐naux et aider par ce biais laplanète à faire face aux en‐jeux climatiques à atténueret/ou recycler les gaz à ef‐fets de serre. Partant, puri‐"ier l'oxygène de la planèteau béné"ice de tous les hu‐mains. Le création des 13parcs nationaux participe àla régulation de l'atmo‐sphère au pro"it du bien‐être collectif. Là aussi, lajournée du Gabon marquéepar la présence du vice‐Pre‐mier ministre AntoineMboumbou Miyakou, avaitété une occasion de promo‐

tion de l'engagement denotre pays.Avec l'exposition universellede Milan 2015, le Gabon amontré que les culturessont, certes, différentesselon les peuples, maisqu'elles permettent toutes àde bâtir la paix, de répondreaux objectifs d'humanisa‐tion de la société. Deconstruction d'une paix par‐tagée à travers la réponseque ces cultures apportentaux questions fondamen‐tales que se posent les socié‐tés. Qui sont les humains ?D'où vient l'humanité ? Quedevient l'homme ?Par ses prestations etspeech, Vyckoss Ekondo asu apporter des éclairagesaux Italiens et autres visi‐teurs de nationalités di‐verses venus à Milan Expo.Des réponses puisées dansles riches enseignements denos rites traditionnels et fol‐kloriques. A Milan, le Gabona enrichi la ré"lexion mon‐diale en marche dans lescercles de décideurs sur lecomment nourrir sainement

la planète à l'horizon 2050.A cet effet, et sur instruc‐tions du chef de l'Etat, legouvernement de DanielOna Ondo estime qu'il va ac‐croître la production agri‐cole nationale, de manière àassurer l'autosuf"isance ali‐mentaire du pays et, hypo‐thèse probable, écouler surles marchés extérieurs l'ex‐cédent de production. Lesprogrammes agricoles sec‐toriels dont le programmeGraine, devraient être,comme l'a indiqué Ali BongoOndimba à la presse, "undébut de solution". Les plushautes autorités gabonaisesont focalisé l'attention de laplanète sur son modèle dedéveloppement agricoleresponsable et soucieux del'environnement. Un modèlequi fait écho, au moment oùles multinationales muespar les gains et les béné"icesmirobolants de l'industrieagroalimentaire, déversentdans nos assiettes des den‐rées, tantôt responsables denombreuses maladies.

Le Gabon propose de bâtir la paix par les cultures
Exposition universelle de Milan 

I. M'B.
Milan-Rho/Italie

Le chef de l'Etat et d'autres participants à la ''Journée Gabon''
lors des prestations des groupes culturels venus du Gabon.
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Vyckoss Ekondo et son Tandima ont émerveillé
le public.
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Ali Bongo Ondimba lors de la visite des stands.

Ph
ot

o 
: P

ri
nc

e 
Ja

ck
so

n 
 M

ou
a

ss
a


